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17 février 2010  

Notre blog a deux ans  

 

Un b log né par amour  

Deux ans d'existence aujourd'hui  

Trois plumes pour en écrire les notes  

Qu'à trave rs vos commentaires vous animez  

Cinq conti nents viennent nous lire  

Si ce n' est plus en comptant les aliens  

C'est un  bonheur que ce lieu de partage  

Huit j ours par semaine on s'en régale  

Ne fuyons pas notre pla isir, tous ensemble nous valons  

Dix sur dix  

 

 

 

 



18 février 2010  

Anna Chroniques Volume 2  

 

Comme le savent les habitués de mon site 

web anna- galore.com , c'est aujourd'hui que 

le volume 2 d' Anna Chroniques  est mis en 

ligne.  

 

Comme le précédent, il rassemble une large 

sélection des notes que j'ai écrites pour le 

blog, en l'occurrence l'intégralité de mes 

mots d'accueil  et un certain nombre d'articles 

classés dans d'autres rubriques, telles que 

Anna bloGalore , Colère , Coups de cïur ou 

Actu sur mes livres .  

 

Pour rappel, le volume 1 couvre la période 17 février 2008 -  17 février 2009. Il fait 520 pages et sa 

version PDF incluant tous les liens acti fs présents dans les notes occupe 23 mégaoctets. Un peu plus 

de 3000 personnes l'ont téléchargé en un an.  

 

Avec le passage du blog en écran large le 28 février 2009  (de 320 pixels à 800 pixels), mes mots 

d'accueil se sont faits considérablement plus longs en moyenne et les illustrations plus nombreuses. Le 

volume 2 (17 février 2009 -  17 février 2010) est, de ce fait, plus volumineux -  736 pages et 32 

még aoctets.  

 

Vous pourrez y retrouver les évènements les plus marquants à mes yeux, tout au long de cette 

deuxième année d'existence de notre blog : le jour où mes livres ont franchi la barre des 150 000 

lecteurs  comme celui où ils ont dépassé les 300 000 , la progression de la fréquentation du blog 

jusqu'à devenir le numéro 1  de tous les Blogs de Voyage, l'édition de ma deuxième trilogie  en livres, 

les coulisses de l'écriture de La veuve obscure , Les neuf sïurs et J'ai treize envies , la fête magique du 

23 mai , le quizz de l'été pour vous faire deviner notre lieu de vacances, la saga de la tournée des 

moines  du Ladakh, des rencontres extraordinaires  avec des gens pas comme les autres, des dizaines 

de délires, de fous - rires, de moments tendres, d'émotion, bref, un an passé avec vous.  

 

Tout cela est désormais dans Anna Chroniques Volume 2 , en téléchargement libre sur mon site, ce qui 

porte à douze le nombre de livres que j'ai mis en ligne depuis 2006 -  neuf roman s, un recueil de 

nouvelles et deux tomes de chroniques.  

 

Très belle journée à vous  

http://anna-galore.com/
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/category/accueil.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/category/anna_blogalore.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/category/colere.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/category/coups_de_coeur.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/category/actu_sur_mes_livres.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/02/28/cinemascope.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/03/13/150-000-lecteurs.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/03/13/150-000-lecteurs.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/06/300-000-lecteurs.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/03/31/on-est-numero-1.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/reflets+inachev%C3%A9s.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/la%20veuve%20obscure.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/les%20neuf%20soeurs.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/j%27ai%20treize%20envies.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/05/24/merci.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/05/24/merci.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/tourn%C3%A9e%20des%20moines.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/tourn%C3%A9e%20des%20moines.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/rencontre.html


 

  



19 février 2010  

Sur la piste du Taureau  

 

 
J'ai commencé à rassembler un début de documentation sur Mithra et plus généralement, sur le 
Taureau en tant que divinité primitive. Ainsi que je l'ai décrit dans un des tout premiers articles de ce 
blog, "Le serpent, l'oiseau et l'animal cornu", ce dernier apparait de façon plus ou moins centrale 
dans la plupart des religions, y compris les plus anciennes. L'article en question est d'ailleurs l'un de 
ceux qui sont très régulièrement visités à longueur d'année depuis deux ans qu'il est en ligne. 
 
L'acte le plus connu et le plus représenté de la 
vie mythique de Mithra est l'un des multiples 
exemples de l'histoire de l'humanité où cette 
trinité symbolique apparait.  
 
A la demande d'un corbeau envoyé par le Soleil, 
Mithra sacrifie un taureau. Trois animaux 
chtoniens essaient de s'y opposer, dont le 
serpent, mais aussi le scorpion et, plus 
surprenant, le chien. Mais le pacte est scellé (le 
mot védique "mithra" signifie à la fois "contrat" 
et "ami") : le sang du taureau, en s'écoulant, se 
transforme en vin, du blé jaillit de sa queue et sa 
semence, recueillie par la Lune, donne naissance 
aux animaux utiles aux hommes.  

 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2008/02/29/le-serpent-l-oiseau-et-l-animal-cornu.html


 
 
 
Il s'agit, on le comprend, d'une allégorie sur l'apparition de l'agriculture, grâce à laquelle l'Homme va 
se sédentariser il y a environ dix mille ans, donnant naissance aux premiers villages, aux premières 
sépultures et conduisant quelques milliers d'années plus tard à la plus belle invention de l'Homme, 
celle de l'écriture.  
 
La corrida est peut-être le vestige ultime de ce sacrifice fondateur, en une caricature dévoyée pour 
laquelle je n'ai aucune estime. Cela dit, cet écho entre le roman que je prépare et le lieu où je vis ne 
peut que résonner de façon étrange.  
 

 

Aujourd'hui, j'ai une réunion à Lyon et j'y vais en 
train. Le trajet sera trop court pour que je puisse 
écrire le premier chapitre mais ce n'est pas grave 
: il faut d'abord que je lise plus, autour de ce 
dieu mystérieux dont le culte fut florissant, en 
particulier dans nos régions, et concurrença 
même pendant plusieurs siècles le christianisme 
naissant avant de disparaître.  
 
D'ailleurs, la date à laquelle les adeptes 
célébraient la naissance de Mithra était le 25 
décembre... avant d'être récupérée par l'Eglise 
comme étant celle du Christ, pour mieux faire 
oublier le dieu déchu venu de Perse comme les 
trois mages qui se penchèrent, dit la Bible, sur le 
berceau du nouveau messie, pour lui 
transmettre le flambeau d'un culte finissant à 
celui qui dominera à son tour l'humanité. 
 
Un dernier mot : je n'ai pas encore le titre du 
roman mais, par contre, je peux dire qu'il 
s'inscrira dans une nouvelle trilogie intitulée La 
porte de toute merveille. 

 
Ces mots proviennent de très beaux vers de Lao Tseu, cités dans un chapitre éponyme de La veuve 
obscure : 

Deux, issus d'une même source  
Mais portant des noms différents  

Ce deux-un s'appelle mystère 
Mystère au-delà du mystère  

Porte de toute merveille. 
 
 
Très belle journée à vous 
 
Bas-relief : photo de Béatrice Oravec, musée du Louvre. 

 
 

 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/16/a-suivre.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/05/11/la-porte-de-toute-merveille.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/05/11/la-porte-de-toute-merveille.html


20 février 2010  

Le soleil sous la terre  

 

Y a pas de soleil sous la terre  

Drôle de crois ière  

 

                (Serge Gainsbourg)  

 

Ca y est, j'ai le titre de mon prochain roman et je 

vais donc pouvoir commencer à l'écrire -  ou plus 

exactement, à le découvrir. Je n'ai, en effet, qu'un 

point de départ encore vague et aucune idée a 

priori de l'in trigue qui va se dérouler.  

 

Rien de plus naturel, s'agissant d'une histoire qui 

aura pour toile de fond un culte à mystères.  

 

Un culte ? Plutôt plusieurs, tant les ramifications 

entre le mithraïsme et bien d'autres courants 

spirituels sont nombreuses et s'inscrivent dans 

une continuité spirituelle fascinante.  

 

Quoi de plus riche et de plus universel qu'un 

symbole, porte multiple par essence comme le 

faisait remarquer Anti hier , et lien universel entre 

les âges, les individus et les cultures.  

 
 

Le titre que j'ai retenu est Le soleil sous la terre . Il m'a été inspiré par une particularité apparemment 

paradoxale du culte du Mithra. Bien qu'i l soit considéré comme un dieu solaire, les cérémonies qui 

rassemblaient ses fidèles se tenaient toujours dans un lieu soigneusement fermé où régnait l'obscurité 

la plus totale. Initialement, il s'agissait de grottes, puis de sanctuaires sans aucune entrée  de lumière, 

les mithréums, dont le plafond voûté est orné d'étoiles.  

 

Célébrer le soleil en s'enfonçant sous le sol ? En fait, cela n'a rien de rare. Deux exemples :  

-  Sur le site de Palenque, au Mexique, se trouve, parmi d'autres, une pyramide qui symbo lise le monde 

souterrain et se nomme pourtant le temple du Soleil.  

-  Chez les Egyptiens de l'époque des Pharaons, Râ le dieu - Soleil poursuit sa course sans fin sous la 

terre quand on ne le voit plus dans le ciel. Il entre dans le domaine d'Osiris et comba t les forces du 

chaos qui voudraient anéantir la lumière. Il en ressort vainqueur tous les matins.  

 

Le soleil sous la terre, ce sont les graines qui préparent leur germination dans l'obscurité et finissent 

par jaillir à l'air libre pour s'épanouir dans la  lumière. C'est le symbole de la vie qui se renouvelle en 

permanence, la fertilité avec ses connotations sexuelles évidentes, et par là - même, l'immortalité.  

 

Très belle journée à vous  

  

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/19/sur-la-piste-du-taureau.html


20 février 2010  

C'est mignon à c't âge - là 

Tout le monde connait leur v isage. Mais quand on les voit hors contexte ou lorsqu'ils étaient très 

jeunes, les reconnaître est une autre paire de manche. Allez, séquence nostalgie (et rire, aussi)...  

 

 

Christopher Walken, Iggy Pop, Sean Connery, Sean Penn  

 

 

George Harrison, John Le nnon et Paul McCartney en 1957  

 



 

Mick Jagger, George Clooney, Marylin Monroe  

 

 

Charlie Chaplin et Marlene Dietrich, Bob Marley et les Jackson's Five, Madonna en famille en 1970  

 

 

John Travolta, Madonna, Jimmy Page  

 

Photos : source web  

  



21 février 2010  

En pente douce, très douce  

Vous nous connaissez, nous, quand on sort dans un restau classe, on sait se tenir. Enfin, au début 

surtout. Après, le vin et l'excitation aidant, il arrive parfois, bon, disons toujours, qu'on se laisse un 

peu aller.  

 

 

Hier soir, par exemple. Comme nous n'avions pas encore fêté entre nous la création des Editions du 
Puits de Roulle, j'ai proposé à Anti de l'inviter dans le meilleur restau de la ville, histoire de marquer 
dignement le coup. Je ne vais pas laisser courir le suspense longtemps : elle a accepté.  
 

 

Nous avons fait une rapide expédition au McDo le plus proche 
pour acheter de quoi manger aux enfants (ben oui, mon 
invitation, c'était pour un tête-à-tête, normal) et on a pris la 
route du centre-ville. Destination : le Lisita, toujours aussi 
parfait, où nous avions déjà passé une soirée fin avril 2008. 
Cette fois, il n'y avait plus de table donnant sur les arènes. 
Nous avions vue sur le petit patio de l'hôtel particulier où se 
trouve le restaurant. 
 
Les mets étaient délicieux, du début à la fin. J'ai choisi un 
pouilly-fuissé pour accompagner l'ensemble. Vous connaissez 
Pouilly ? C'est un village fort joli, où j'ai eu le plaisir de passer 
quelques jours il y a pas mal de temps, à deux pas de 
Chavignol et ses fameux crottins. On y produit deux vins 
remarquables : le fuissé, donc, mais aussi le fumay, à 
découvrir si vous ne le connaissez pas. 

 
Nous avons atteint le dessert en pente douce, très douce, et pour le café, nous nagions dans l'hilarité 
et la joie de vivre. 
 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/01/31/quand-le-lien-se-fait-livre.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/01/31/quand-le-lien-se-fait-livre.html


Il y a eu quelques autres jolis évènements dans la journée mais là, au moment où j'écris ces mots, la 
nuit est déjà bien avancée, alors je vous raconterai ça un peu plus tard, parce que demain matin, je 
compte traîner au lit bien après le lever du soleil. 
 
Très belle journée à vous 
 
 
Deuxième photo prise par Anti 

 

 

  



22 février 2010  

Vers le jardin des délices  

 

Je n'ai toujours pas commencé à écrir e la 

première ligne de mon futur dixième roman, Le 

soleil sous la terre . J'ai une petite idée sur la façon 

dont le livre commencera mais elle a encore 

besoin d'un peu de maturation.  

 

Pour y contribuer, j'ai continué à lire certains des 

livres qu'Anti a ra ssemblé pour moi, dont un 

passionnant, intitulé Histoire des mythes  de Jean-

Charles Pichon, un érudit spécialiste de l'histoire 

des religions, et un autre, non moins captivant, 

Histoire de la divination  par Yvonne de Sike, 

archéologue et historienne de l'a rt, ex - directrice  
 

du musée de Delphos en Grèce, actuellement chargée des collections européennes de Muséum national 

d'histoire naturelle, où elle enseigne également l'ethnologie européenne.  

 

En parallèle, pour mieux planter le décor, j'ai imaginé les t itres des deux autres volets de la trilogie, en 

suivant une idée simple : si, dans le premier volet, le soleil est sous la terre, ensuite il va s'élever 

jusqu'au zénith.  

 

Non, le tome 2 ne s'appellera pas "L'aurore appartient à ceux qui se lèvent tôt" et le 3, "Il est midi, 

docteur Soleil". Il ne s'agit pas d'une chronique météo mais d'un parcours inspiré des cultes à mystères, 

donc basé sur le franchissement de différents stades d'initiation, allant du plus obscur au plus 

lumineux.  

 

Ils seront jalonnés c omme suit :  

 

 

La porte de toute merveille  

 

Le soleil sous la terre  

La prophétie du feu  

Le jardin des délices  

 

 

Ce dernier titre est une allusion au plus célèbre tableau de Jérôme Bosch, un triptyque  que l'on peut 

admirer au Prado.  

http://fr.wikipedia.org/wiki/Le_jardin_des_d%C3%A9lices


 
 
A gauche, le Paradis, déformation du sanskrit "pardesh" qui veut dire "jardin des délices", tout 
comme "gan edinu" en hébreu, traduit improprement en "jardin d'eden". A droite, l'Enfer. Au centre, 
une scène tout à fait étonnante pour un tableau d'inspiration religieuse. On y voit, en effet, des 
femmes et des hommes nus jouissant de multiples plaisirs, y compris très sensuels.  
 
Le triptyque refermé n'est pas moins intéressant, puisqu'il 
représente le monde en cours de création. Il s'agit du troisième 
jour décrit par la Genèse. Dans une sphère transparente 
protégée des ténèbres qui l'entourent, la vie commence à 
foisonner, avant l'apparition des "luminaires dans l'étendue du 
ciel" - les planètes, la lune, le soleil et les autres étoiles.  
 
Avec l'observation des astres viendra l'astrologie, partout 
autour du monde, tant sera fort le besoin de l'Homme de 
"surprendre aux dieux la connaissance des intérêts de la terre" 
comme l'a écrit Jules Michelet, l'éminent historien, auteur 
entre autres du passionnant La Sorcière.  
 
Dans "divination", il y a "divin"... 
 
Très belle journée à vous 
 
 
Illustrations : Wikipedia 

 

  



23 février 2010  

Ca dépote pour mes livres  

 
 
En ce moment, ça dépote comme jamais sur le front de mes téléchargements. Au 21 février, mes dix 
livres cumulaient plus de 22 000 nouveaux lecteurs, dépassant largement le précédent record 
mensuel qui datait de septembre 2009. Un effet très certainement dû en partie à la sortie de J'ai 
treize envies, qui a dépassé les 4 000 lecteurs dans la première semaine de mise en ligne, le 
démarrage le plus rapide que j'aie jamais observé sur mes livres. Mais ce n'est pas l'unique raison 
puisque l'ensemble des neuf autres romans est en train de faire des chiffres élevés.  
 
D'ores et déjà, chacun des trois volets de L'éternel amoureux errant a dépassé son précédent record 
mensuel. Là, il est probable que la mise en ligne des versions eBook a boosté les résultats, puisqu'il y 
a à peu près autant de trilogies téléchargées en format PDF qu'en formats eBook. Cela dit, c'est 
moins frappant sur les deux trilogies suivantes, même s'il est vrai que pour elles, la mise en ligne des 
versions eBook est plus récente (seulement avant-hier pour Le très lumineux secret, encore merci 
Rick). 

 
 
Quant aux Anna Chroniques volumes 1 et 2, elles ont déjà obtenu plusieurs centaines de 
téléchargements chacune. Plutôt gratifiant, au passage, de voir que le volume 1 continue à cartonner 
bien que le 2 soit désormais disponible. Cela veut dire qu'un grand nombre d'internautes récents 
tiennent à avoir l'intégrale de notre épopée bloguesque. Comme quoi, tout ce qui est publié sur 
Internet n'est pas nécessairement dépassé au bout d'une semaine. 
 
Dernier record dans ces trois premières semaines de février, celui du nombre de pays venus 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/01/30/anna-galore-en-formats-ebook-et-epub.html


télécharger l'un ou l'autre de mes livres : 66 à ce jour. Le précédent record en la matière remonte à 
mars 2008 avec 55 pays, la moyenne se situant autour d'une quarantaine par mois, dont tous les 
grands pays francophones bien sûr. 
 
Cette semaine, je dois prendre deux fois le train. Ce sera l'occasion idéale d'écrire les premières 
lignes de ma quatrième trilogie. J'en ai l'essentiel en tête. Il ne me reste plus qu'à choisir l'identité de 
mes principaux protagonistes. J'ai envie de repartir avec un jeu de balles neuves, même si par la suite 
j'établirai des liens entre les nouveaux personnages et les anciens. 
 
Très belle journée à vous 
 

 

 

 

  



24 février 2010  

Le KAV se rebiffe  

 

Hier matin, pour répondre à un commentaire de 

Catherine sur son fil "En chemin", j'ai voulu 

récupérer les paroles de la chanson Changes  de 

David Bowie. Rien de plus simple . Un petit coup 

de Google avec les mots - clés "Changes lyrics", 

un petit clic sur la première bonne réponse 

trouvée et hop, les paroles étaient là. Sauf que, 

bizarre, tout est devenu très lent et je n'arrivais 

pas à les sélectionner pour les copier sur le b log. 

J'ai quitté ce site pour passer à une autre, où là 

tout s'est bien passé.  

  

J'allais donc éteindre mon PC pour partir au boulot quand soudain, l'affichage de mon PC s'est 

transformé en écran de centrale nucléaire en alerte rouge : des fenêtres se so nt ouvertes un peu 

partout pour me signaler avec force détails que mon fidèle ordinateur venait d'être infecté par des virus 

et qu'il fallait absolument que j'achète un nouvel antivirus en cliquant là ou là. Je n'ai cliqué sur rien du 

tout. Certes, un vrai  virus venait de s'installer, aucun doute là - dessus. Mais, d'une part, mon PC était 

en théorie déjà protégé par un antivirus (pas brillant sur ce coup - là, certes) et d'autre part, bien que 

d'aspect très pro avec des logos très Windows, les fenêtres en ques tion puaient le piège à plein nez -  

surtout celles où il y avait des fautes d'anglais. J'ai donc tout éteint vite fait et apporté mon PC au 

boulot pour le connecter au serveur et lancer un scan avec la mise à jour la plus récente (il y en a 

toutes les deux  heures mais de la maison, je n'avais pas eu l'occasion de télécharger celles de la nuit).  

 

Le virus était particulièrement teigneux. Il a 

désactivé l'accès à l'antivirus du serveur et 

empêché tout lancement de logiciels, quels qu'ils 

soient, se contentant  de ré - afficher ses fenêtres 

bidon.  

 

La bonne nouvelle, c'est qu'en coupant ainsi tous 

les ponts, il ne pouvait plus non plus envoyer 

quoi que ce soit vers le reste du monde. Lorsqu'il 

a tenté à de multiples reprises d'ouvrir mon 

navigateur internet, il n 'obtenait aucune 

connexion. Teigneux mais un peu con.   

 

J'ai alors appelé Bilmeuré, l'un des informaticiens avec qui nous bossons (non, ce n'est pas son vrai 

nom mais il jouait le rôle de ghostbuster, alors Bilmeuré, c'est bien comme pseudo). Il est arri vé dans 

mon bureau une heure plus tard avec son attirail à désinfection. Les solutions les plus simples n'ont 

rien donné, le virus ne lui laissait aucune chance de faire quoi que ce soit, allant même jusqu'à éteindre 

le PC quand on l'approchait de trop prè s. Bilmeuré a fini par démonter mon disque dur pour le 

brancher sur son propre PC et là, enfin, il a pu éradiquer le sale bestiau.  

 

Il s'appelle KAV. Son nom n'est pas anodin. KAV, c'est aussi le petit nom de Kaspersky Anti Virus, 



autrement dit un logiciel  d'antivirus réputé. C'est vicieux, non ? Si on cherche sur le web des infos sur 

KAV, on trouve quasi uniquement des sites qui parlent de Kaspersky et de son module principal, kav -  

justement le nom sous lequel apparait (ou plutôt se dissimule) le virus. C 'est comme dans cette scène 

de Rabbi Jacob lorsque, dans l'usine où se trouvent les méchants, Louis de Funès essaie d'appeler la 

police en faisant le 17 mais compose en fait le poste 17 qui est justement dans la pièce où se trouvent 

les méchants. Leur chef  décroche et prétend alors qu'il est bien le commissaire, afin de soutirer tout ce 

qu'il peut comme infos sur ce que sait et où se trouve de Funès.  

 

 

L'extermination de KAV ne s'est pas faite sans 

dommages collatéraux. Mon Internet Explorer 

s'est mis ensu ite à refuser d'aller sur certains 

sites que j'utilise tout le temps, dont ceux où se 

trouvent mes différents comptes de mails perso 

(à mon vrai nom, à celui d'Anna Galore) et celui 

de Google Analytics. La parade a été simple : j'ai 

remplacé IE8 par Firefo x, ce que j'aurais dû faire 

depuis longtemps, surtout que selon Bilmeuré, 

l'intrusion de KAV a sans doute été rendue 

possible par une faille d'IE8. Plus embêtant, mon 

logiciel de messagerie ne marche plus (Windows  

Live Mail). J'ai essayer de le désinstal ler et ré - installer, rien à faire. Si quelqu'un connait un logiciel de 

messagerie alternatif (avec récupération de tous mes mails archivés, bien sûr), ça m'intéresse.  

 

Ce qui fait un peu froid dans le dos, c'est que tout ça m'est arrivé en allant sur un si te banal qui n'avait 

rien de suspect : juste une de ces multiples adresses où on trouve des paroles de chansons. Ca craint. 

Pour info, ce site contaminé s'appelle lyricsfreak. N'allez surtout pas y trainer le bout de votre souris.  

 

Bon, soyons positifs. To ut cela est finalement futile, sans importance réelle, à part d'avoir perdu 

beaucoup de temps pour pas grand chose.  

 

Ce matin, je prends le train et je vais commencer l'écriture du Soleil sous la terre . Il me tarde.  

 

Très belle journée à vous  

  



25 février 2010  

Premiers pas du soleil sous la terre  

 

Et voilà, top départ hier pour mon nouveau roman. Les premiers mots du Soleil sous la terre ont été 
écrits vers 7h30 dans le TGV qui quittait Nîmes pour m'amener à Lyon où j'avais ensuite une réunion. 
Je mettrai probablement le chapitre en ligne sur le blog une fois que je l'aurai terminé. Il s'agit d'une 
scène d'exposition qui ne préjuge en rien de la suite de l'intrigue - et pour cause, je n'en ai encore 
aucune idée moi-même, si ce n'est quelques vagues possibilités encore très floues. 
 

 
 
Je ne me suis interrompue que pour admirer et prendre en photo le soleil qui sortait justement de 
sous la terre. A croire qu'il lisait par dessus mon épaule. 
 
 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archives/tag/le+soleil+sous+la+terre.html


Le ciel était totalement couvert de nuages sauf 
à la lisière de l'horizon, où ne subsistait qu'une 
brume semi-transparente, ce qui m'a valu un 
spectacle de toute beauté, avec une lumière 
orangée à la fois douce et mystérieuse, tout à 
fait dans l'esprit de ce que j'étais en train de 
raconter. 
 
Je n'ai rien écrit au retour, ayant pour voisine 
de banquette une collègue qui ne sait rien de 
ma vie d'Anna Galore. De ce fait, je ne pouvais 
pas ouvrir mon PC pour continuer le récit sous 
ses yeux.   

 
J'en ai donc profité pour dormir, un vieux coup de barre m'étant tombé dessus à peine nous quittions 
la gare de la Part Dieu.  
 
J'ai rouvert les yeux à dix minutes de l'arrivée, en pleine forme... et en plein soleil radieux après la 
pluie du Grand Nord (c'est à dire tout ce qui se situe au dessus d'Avignon). 
 

 

En fin d'après-midi, j'ai relevé mes stats de 
téléchargement. Comme je m'y attendais après 
la mise en ligne de J'ai treize envies sur le site 
de Livres pour Tous, les chiffres se sont 
emballés encore plus.  
 
Jamais aucun autre de mes livres n'a obtenu un 
tel succès au démarrage, même [Ŝǎ ƴŜǳŦ ǎǆǳǊǎ 
qui pourtant avait cartonné mais se retrouve 
largement distancé. Sans parler du nombre de 
pays sans précédent d'où proviennent tous ces 
nouveaux lecteurs. Ah, l'érotisme... 

 
Les autres romans confirment également un bel engouement, avec de nouveaux records pour la 
première trilogie. Je donnerai les chiffres définitifs le 1er mars.  
 
Très belle journée à vous  
  

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/23/ca-depote-pour-mes-livres.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2009/10/05/du-buzz-sur-les-neuf-soeurs.html


26 février 2010  

Au max  

 

 

Je suis au max. Tous les signaux sont au vert, 

c'est super euphorisant. Et quand c'est comme 

ça, je ne suis vraiment pas du genre à me dire 

"oh mon dieu (je ne dis jamais oh mon dieu, 

c'est pour expliquer) si tout va trop bien, ça veut 

dire qu'ensuite ça ne pou rra aller que moins 

bien, alors ça ne va pas du tout quand ça va !"  

 

Non, moi, quand ça va bien, je me dis juste que 

ça va bien. Rien ne vaut un bon "ici et 

maintenant" pour savourer l'instant présent et 

ça, c'est vraiment moi (ça se sent que c'est moi).  

 

Ce qui va bien ? Des petits riens et des grands tout.  

 

Les petits riens, c'est par exemple :  

 

-  mes téléchargements du mois qui vont frôler carrément le double de mon précédent record absolu. 

En locomotive débridée, il y a bien sûr J'ai treize envies  qu i devrait dépasser aujourd'hui ses 10 000 

premiers lecteurs après seulement dix jours de mise en ligne. C'est l'hallu et ça n'a pas l'air de ralentir. 

En plus, ça arrive de partout dans le monde, j'en suis déjà à 68 pays différents ce mois - ci et pour la 

pl upart, ils sont à leur affluence la plus haute depuis qu'ils ont croisé la route de mes livres.  

 

-  je vais prendre le train ce matin, avec le 

premier chapitre du Soleil sous la terre  à 

écrire. Avant - hier, je n'ai pu que l'entamer. 

Cette fois, mon trajet, c'est Nîmes - Paris, 

six heures aller - retour, tout le temps qu'il 

faut. Ce roman va être mon dixième en 

cinq ans d'écriture, mon treizième livre 

avec le recueil de nouvelles et les deux 

Anna Chroniques . Ca aussi, pour moi, c'est 

l'hallu, je ne m'en blase pas , je m'en régale.  

 

-  mon boulot va hyper bien. Ce n'est pas 

toujours le cas, il y a eu et il y aura des 

moments vraiment très tendus mais là, on 

est aussi en train de surfer sur une vague 

qui prend de l'ampleur et des signaux 

positifs qui s'allument un peu  partout. Je 

les savoure, sans m'en griser au delà du  

 

raisonnable, l'excès de confiance serait une faute. Mais le plaisir d'avancer bien n'en est pas moins une 

vraie satisfaction.  

 



-  les chats se comportent à nouveau comme si rien ne s'était passé. Oui , je sais que leur opération est 

quelque chose de banal mais ça fait quand même super plaisir de les voir à nouveau sauter partout, 

jouer comme des fous ou se câliner en toute insouciance.  

 

-  les Editions du Puits de Roulle démarrent à fond la caisse. Ant i avait prévu que février serait plutôt 

vide avec zéro commande. Elle a déjà trois devis en cours, un livre à compte d'éditeur en bonne voie de 

réalisation (celui de Kathy) et des idées qui foisonnent.  

 

Et les grands tout ?  

 

Nous sommes heureux. Nous le sa vons.  

 

Très belle journée à vous  

  



27 février 2010  

Le soleil sous la terre -  Chapitre 1  

Chaque peuple a son langage du bien et du mal. Son voisin ne le comprend pas. Il sõest invent® ce 

langage pour ses coutumes et ses lois.  

 

                    Friedrich Nietzsche  

 

Chapitre 1  

 

Les temps sombres  

 

 

 

 

Je suis l'atome, je suis le globe du Soleil,  

A l'atome, je dis : demeure. Et au soleil : arrête - toi.  

Je suis la lueur de l'aube, je suis l'haleine du soir,  

Je suis le murmure du bocage,  

La masse ondoyante de la  mer.  

Je suis l'étincelle de la pierre, l'oeil d'or du métal,  

Je suis à la fois le nuage et la pluie, j'ai arrosé la prairie.  

 

                    Djalal al - dîn Rûmi  

 

 



 

 

Lõhomme aux cheveux gris contempla les d®combres avec tristesse. Autrefois, cette maison avait été la 

sienne. Une villa superbe, où se retrouvaient tous les personnages importants de la ville. Il haussa les 

®paules. Lõheure de la c®r®monie avait sonn®. Il fallait quõil descende. Les autres étaient déjà en bas.  

Il était le Sum mus Pontifex,  le Père Suprême.  

Le sanctuaire se trouvait à plus de vingt mètres sous le niveau du sol. Il avait été construit dans une 

cavit® naturelle, une grotte dont lõacc¯s depuis la surface avait ®t® garni de marches. Lõescalier ®tait 

dissimulé par une porte, auss i solide que discrète, au fond de la cave, seul vestige encore intact de la 

maison en ruines.  

En dehors de petites dépendances permettant aux fidèles de se changer, le lieu de culte était constitué 

principalement dõune pi¯ce rectangulaire vo¾t®e, bord®e par deux rangées de banquettes en pierre sur 

toute la longueur.  

Sur les murs, des gravures symboliques repr®sentaient les sept degr®s dõinitiation : Corax, Nymphus, 

Miles, Leo, Perses, Heliodromos et Pater. Le Corbeau, lõ£pous®, le Soldat, le Lion, le Perse, le Messager 

du Soleil et le Père. Lors des repas rituels, les initiés des quatre derniers grades étaient servis par ceux 

des trois premiers.  

 

Des vers en latin soigneusement calligraphiés couraient sur les parois. Ils rappelaient les principales 

phases du cérémonial qui allai t se dérouler.  

Au fond, un autel, ®galement en pierre, ®tait surmont® dõun bas- relief : un homme jeune et musculeux, 

portant un bonnet phrygien, plongeait profond®ment un glaive dans le cou dõun taureau agenouill® 

devant lui ; le sa ng qui sõ®coulait de la plaie ®tait bu par un chien et un serpent ; un scorpion pin­ait 

les testicules du taureau dont la queue se transformait en ®pis de bl® ; un corbeau survolait lõhomme 

en le fixant du regard. Quatre visages joufflus de différents âges  encadraient la scène, en soufflant de 

lõair dans toutes les directions.  

Lõensemble montrait le dieu Mithra accomplissant le sacrifice fondateur par lequel il fertilisait la terre. 

Lõoiseau ®tait envoy® par le messager du Soleil. Le serpent symbolisait la f®condit® et lõimmortalit®, le 

chien lõamiti® fid¯le. Le taureau ®tait la source puissante de la vie quõil rendait ¨ la terre, et le scorpion, 

les forces nocturnes qui tentaient de sõy opposer. Les quatre visages repr®sentaient les saisons, les 

points card inaux et les vents.  

À la lueur de quelques torches, les adeptes prirent place sans un mot sur les banquettes. Ils étaient 

moins dõune dizaine. V°tus de simples toges blanches, rien ne permettait de deviner leur niveau social 

ou les degr®s dõinitiation auxquels ils étaient parvenus. Le Summus Pontifex se remémora le temps où 

il devait refuser du monde. Il se ressaisit. Lõheure nõ®tait plus ¨ la nostalgie mais ¨ la c®l®bration. 

 

Il sõavan­a dõun pas d®cid® jusquõ¨ lõautel. 

 

-  Nubila per ritum ducatis tempora cunctis, entonna - t- il dõune voix forte. Vous devez passer les temps 

sombres en vous entraidant et dans lõaccomplissement des rites. 

 

Les disciples reprirent la phrase en chïur et r®cit¯rent les versets ouvrant chaque c®r®monie. Les mots 

rappelaient quõils ®taient tous ®gaux ¨ la naissance et que leur perfectionnement en tant quõhommes 

ne d®pendait que dõeux- mêmes. Les pratiques étaient là pour les aider à atteindre un stade supérieur 

de conscience et parvenir ¨ lõ®veil ®ternel. 

 

-  Primus et hic aries restri ctius ordine currit.  

 

Ici, le bélier de tête court dans les rangs avec retenue . Ce vers voulait dire que la communauté était 

conduite par le P¯re mais quõil avan­ait en m°me temps que tout le monde. Quel que soit le grade de 



chacun, tous devaient sõentraider et garder le contr¹le dõeux- mêmes.  

 

-  Nous sommes ensemble au cïur de la terre profonde qui produit tout. Rendons gr©ce ¨ Pal¯s, 

déesse nourricière de la fécondité. Implorons son pardon pour les fautes que nous avons commises. 

Quõelle nous donne longue et heureuse vie et nous mette ¨ lõabri du besoin. 

 

Il saisit une carafe dõalb©tre emplie dõeau. Deux hommes se faisant face au pied de lõautel prirent 

chacun une torche. Ils les approch¯rent dõune vasque pos®e ¨ m°me le sol devant le P¯re. Elle ®tait 

empli e dõun liquide huileux qui prit aussit¹t feu. 

 

-  Que la faim hostile puisse ne point exister et puissent les plantes et la verdure croître à profusion.  

 

Tous sõ®taient lev®s et align®s en file indienne. Un par un, ils sõavanc¯rent et enjamb¯rent les flammes. 

Lõofficiant, tout en r®p®tant la derni¯re phrase, les aspergeait alors dõeau et ils repartaient de part et 

dõautre. 

 

Une fois quõils eurent rejoint leur place, trois dõentre eux se lev¯rent dans la p®nombre, se plac¯rent ¨ 

lõentr®e de la pi¯ce vo¾t®e, et lancèrent :  

 

-  Accipe thuricremos Pater accipe sancte leones ! Re­ois, P¯re sacr®, re­ois les Lions br¾lant lõencens.  

 

Les Lions étaient les premiers initiés des hauts grades. Ils représentaient le feu et portaient à leur dieu 

lõencens quõils allaient brûler en symbole de sacrifice.  

 

-  Per quos thuradamus per quos consumimur ipsi ! répondirent les participants déjà présents. Cõest 

nous qui offrons lõencens qui nous consume nous- mêmes .  

 

-  Quand lõUnivers et nous- mêmes seront purifiés par le feu, reprit l e Père, les Justes seront réunis à la 

lumière éternelle, le Soleil et Mithra.  

 

-  Lux perpetua ! Soliculus ! Mithra !  

 

Les Lions sõavanc¯rent jusquõ¨ la vasque et jet¯rent lõencens dans les flammes. Le parfum poivr® se 

diffusa rapidement dans la pièce.  

 

-  Ainsi brûlent les fardeaux de la vie. Ainsi cultivons - nous notre vertu du fond de la caverne. Et vous, 

Soldats, suivez la longue marche en portant le lourd fardeau de votre vie comme Mithra a porté le 

taureau jusquõau sacrifice lib®rateur. 

 

Les Soldats répl iquèrent :  

 

-  Et nos servasti eternali sanguine fuso.  

 

Tu nous sauvas ainsi en r®pandant le sang cr®ateur dõ®ternit®. 

 

-  Atque perlata humeris tuli maxima divum.  

 

Et sur nos ®paules, nous porterons jusquõ¨ la fin le mandement divin. 

 

______________________________________ 



 

 

Au même moment, à la surface, tout près de la maison en ruines, dans une chapelle fraichement 

érigée, un prêtre chrétien évoquait le Christ trainant sa croix vers le calvaire devant une petite foule de 

fid¯les, r®unis avant lõaube. Il cita un passage de lõ®vangile de Matthieu. 

 

-  Acceptez mon fardeau et prenez exemple sur moi, car je suis plein de mansuétude et humble dans 

mon cïur, car mon joug est doux et mon fardeau est l®ger. 

 

Les mots employés par les deux officiants présentaient une  similitude étonnante mais la nouvelle 

religion était sur le p oint de supplanter lõancienne. 

ë lõinstar des mages de Zarathoustra venus, selon Matthieu, dõorient pour offrir ¨ lõenfant- dieu leur 

soumission et leur adoration, les fidèles de Mithra le Dieu P erse se faisaient de plus en plus rares et 

ceux du Chr ist de plus en plus nombreux.  

Lõor du soleil, lõencens du culte et la myrrhe de la vie ®ternelle, symboles des trois pouvoirs ð terrestre, 

sacerdotal et spirituel ð avaient été transmis au fils du Dieu  unique dont le culte nouveau allait dominer 

la planète.  

 

______________________________________ 

 

 

Indiff®rente ¨ ces bouleversements, ¨ quelques centaines de m¯tres plus ¨ lõest, la silhouette noire du 

mont Palatin se découpa de façon de plus en plus nett e devant le ciel en train de sõ®claircir. La colline 

avait ®t® nomm®e ainsi en lõhonneur de la d®esse Pal¯s évoquée par le Père Suprême.  

Les étoiles pâlirent graduellemen t alors que la nuit reculait.  

Dans un long chant silencieux, le soleil, une fois enco re vainqueur des ténèbres, sortit de sous la terre 

et sõ®leva dans le ciel, ®clairant de ses rayons g®n®reux Urbs Aeterna , Rome, la ville éternelle.  

 

 

 

 

La photo du mythreum provient du web, auteur non identifié  

 

  



28 février 2010  

BONJOUR ! 

 

 

 

Déjà l'heu re de se lever ?  

 

 

 

 

...à moins que ce ne soit celle de se coucher ?  



 

 

 

 

Bon, on ne va pas se prendre la tête  

 

 

 

 

...ni se noyer dans un verre d'eau...  

 



 

 

 

Pas besoin de faire la queue, chacun fait comme il veut.  

 

 

 

 

Lire bien au chaud ou visiter le monde,  

 



 

 

 

devant ou derrière l'écran,  

 

c'est ici que nous nous retrouvons  

 

pour nous dire  

 

 

B O N J O U R ! 
 

  



01 mars 2010  

Pas de népenthès à la maison  

 

Autant le dimanche a commencé maussade et 

automnal, autant dès le début d'après - midi, tout 

a bascul é en mode printemps.  

 

Conséquence immédiate : nous avons siroté 

notre premier café de l'année en t - shirt sur la 

terrasse, à regarder partout autour de nous les 

signes annonciateurs de la belle saison.  

 

Bon, ne vous fiez pas à la photo du baromètre. Il 

était déjà en panne quand j'ai acheté la maison il 

y a sept ans et que je l'ai découvert accroché 

dehors, sur le mur près de la porte de la cuisine. 

Mais comme il indique tout le temps qu'il fait 

beau, je l'ai gardé. Après tout, il dit vrai neuf ou 

dix mois par an, alors pourquoi le réparer...   

 

Anti a été prise d'une grande envie de remettre le jardin en état : ramassage de feuilles mortes au 

milieu des chats qui couraient partout, remise en état de certaines bordures de pierres qui avaient 

largement été d émantelées par les pluies, passage de la tondeuse (si, si).  

 

Oubliés le gros coup de froid et la panne de chaudière d'il y a deux semaines ! Toutes les portes 

étaient ouvertes en grand.  

 

 

 



Nous avons continué sur notre lancée par un tour en voiture pour ( 1) apporter enfin à la décharge un 

lave- vaisselle hors d'usage posé dehors, près de la haie, depuis des semaines et (2) aller faire du 

shopping chez Truffaut.  

 

Une idée que plein d'autres Nîmois avaient eue également : la jardinerie était blindée de monde , tous 

en bras de chemise ou manches courtes sous un ciel superbe. J'ai fait, au passage, connaissance avec 

un ravissant petit cactus en oreilles de Mickey qui en a profité pour me garnir généreusement les 

mains de micro - épines très, euh, attachantes.  

 

 

Nous avons admiré pendant plusieurs minutes un népenthès, 

superbe plante carnivore, originaire d'Asie du sud - est, dont les 

fleurs incroyables ressemblent à la fois à un pénis et une vulve. 

Jugez par vous - mêmes.  

 

(Je n'avais pas mon appareil photo sur moi, photo ci - contre 

trouvée sur le web)  

 

Leur taille imposante leur permet d'avaler des petits animaux, 

comme des oiseaux ou des rongeurs. Le nom "népenthès" vient 

du grec n ,̛ « non » et Ụ̧̞̥̀̓, « tristesse ». Homère le 

mentionne dans l'Iliade, où il désigne la substance dissoute dans 

du vin qu'Hélène donna à boire à Télémaque pour dissiper sa 

tristesse, et qui était vraisemblablement à base d'opium.  

La plante carnivore a é té nommée ainsi par Carl von Linné lui - même, lorsqu'il en découvrit quelques 

spécimens au Sri Lanka et les trouva tellement beaux qu'il repensa, tout excité, à Homère et à sa 

boisson qui soulage de toutes les peines (ne le dites pas aux oiseaux qui se font  bouffer, ils ne 

trouveront pas ça drôle du tout).  

 

Quand nous avons repris la route de la maison, il était 17 h et il faisait encore 19°. A peine la voiture 

vidée, Anti a repris son jardinage.  

 

Pendant que j'écrivais ces mots, le crépuscule s'est avancé.  

 

Anti était toujours dehors, heureuse comme une 

gamine de pouvoir à nouveau jardiner. Elle avait 

re- semé du gazon là où il n'avait pas tenu et elle 

passait le scarificateur sur les zones recouvertes 

de mousse pour pouvoir les ensemencer aussi.  

 

Elle est rentrée dans la maison à la nuit tombée, 

euphorique.  

 

Ce matin, fini les vacances, c'est la rentrée pour 

les enfants. Gwlad est ravie, ses copines et 

copains lui manquent. Dorian aurait bien pris 

quelques jours de rab. Enzo avait la patate.   

 

 

 



 

Pas besoin de népenthès chez nous.  

 

Très belle journée à vous  

 

 

  



02 mars 2010  

"J'ai treize envies" s'envoie en l'air  

 

Des pics de téléchargements et des démarrages 

rapides pour un nouveau livre, j'en ai vu d'autres. 

Mais aucun ne s'est approché de celui que vien t 

de connaître J'ai treize envies  au bout de quinze 

jours seulement de mise en ligne qui ont 

pulvérisé pas mal de records antérieurs.  

 

-  Le recueil a cumulé plus de 13 000 lecteurs 

entre le 14 février et le 28. C'est autant que La 

veuve obscure  en neuf moi s ou que Les neuf 

sïurs en cinq mois. Il y a eu certains mois 

récents où le cumul mensuel de tous mes romans 

n'atteignait pas ce nombre.  

 

 

-  Les téléchargements sont venus de 71 pays différents (voir la liste ci - dessous). Habituellement, il y 

en a une qu arantaine par mois. Pour 18 d'entre eux, ils ont fait leur meilleur score jamais atteint (et 

pas seulement les pays fortement francophones).  

 

-  Les internautes ont également téléchargé en grand nombre plusieurs de mes autres romans, surtout 

la première tri logie qui a, elle aussi, battu tous ses records précédents. Là, au - delà de la simple 

notoriété liée à mes romans, il s'agit à mon avis, de deux effets conjugués : la curiosité de découvrir 

sur le site d'autres livres que J'ai treize envies  et la mise en li gne des formats eBook (10 à 45% des 

trilogies téléchargées suivant qu'il s'agisse du Très lumineux secret , de Reflets inachevés  ou de 

L'éternel amoureux errant  -  dans cet ordre).  

 

-  Au total, les neuf romans + le recueil ont cumulé un peu plus de 30 000 le cteurs dans le mois, soit 

deux fois plus que le mois dernier.  

 

 

Pourquoi un tel succès par rapport à mes autres 

livres ? L'érotisme est un thème qui attire un 

public large, c'est certain, mais ce n'est pas tout. 

Anti pense que le fait de rendre disponibl e un 

recueil érotique en téléchargement gratuit en a 

certainement augmenté considérablement 

l'attrait. Il y a, bien sûr, des gens pour qui lire un 

livre érotique ne pose aucun problème. Mais 

beaucoup n'osent pas acheter ouvertement ce 

genre de littérature,  surtout s'ils ont une vie de 

couple (que va en penser le conjoint -  que c'est 

excitant ou que c'est inquiétant ?)   

 

Avec J'ai treize envies , la question ne se pose pas : le livre est téléchargé en quelques secondes sur le 

PC, le e- Reader ou le smartphone  et il peut être lu n'importe où en toute discrétion, même au boulot.  



De plus, son accessibilité le rend facile à recommander et il peut même être transmis par mail en 

fichier attaché aux copains - copines friands de "bons plans".  

 

Est- ce un pic ou une tend ance qui va perdurer ? Les chiffres des prochains mois le diront !  

 

Très belle journée à vous  

  



03 mars 2010  

Bulles et mousse  

 

 

Dorian a eu une JDM (journée de merde). Bon, du genre qui fait 

rire, hein, rien de grave. Ça a commencé hier matin, quand il a 

attrapé une bouteille de lait pas encore ouverte dans le frigo 

pour se faire son petit - dèj. La bouteille lui a glissé des mains et 

elle a éclaté sur le sol de la cuisine. Je l'ai aidé à éponger en lui 

expliquant que ça n'arrivait plus, des bouteilles qui é clatent. Sauf 

celle - là. Il m'a répondu qu'il sentait qu'il allait avoir une JDM.  

 

Effectivement, quelques minutes plus tard, en préparant son 

cartable, il l'a soulevé -  pas refermé -  et il a renversé tous les 

cahiers qu'il venait de glisser à l'intérieur.  Le soir venu, au 

moment de mettre la table, il a ouvert le tiroir de la petite 

commode où on range les sets de table, ce qu'il fait souvent. 

Devinez quoi ? Le tiroir s'est retrouvé par terre. A l'envers, bien 

sûr.  

 

On lui a dit d'aller s'assoir et de ne  plus rien faire. Tous écroulés de rire.  

 

Pour Anti, c'était aussi une JDM dans un genre différent : des tonnes de paperasses administratives 

entre la sécu qui avait fait n'importe quoi depuis trois mois et la mutuelle qui réclamait des infos 

complémentair es, ce qui n'était pas forcément de sa faute.  

 

Alors, quand j'ai dit que moi, ma journée s'était super 

bien passée, elle a répondu qu'il fallait qu'elle prenne un 

bon bain, histoire de passer à autre chose.  

 

Je lui ai proposé d'en profiter pour ouvrir la délicieuse 

bouteille de champagne que Ramses avait apporté le 

jour où il est venu  avec Valentine et son chéri.  

 

On est passé de JDM à SDR  (soirée de rêve). Bain 

moussant, à deux, aux chandelles, avec du champagne, 

je vous recommande la recette. Ca ne peut que vous 

mettre dans un état de détente totale.  

 

Pendant le film du soir, Che et Santiago se sont lancés 

dans une séance de câlins mutuel s à fondre.  

 

En fin de soirée, après un méga fou - rire de plus, le 

calme est revenu.  

 

 

 

 

http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/07/chacun-un-peu-plus-riche.html
http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/archive/2010/02/07/chacun-un-peu-plus-riche.html


Anti a joué les canons de Pachelbel, j'ai écrit ce mot d'accueil, les enfants se sont couchés en douceur 

et nous aussi, sous la protection soyeuse de Che qui est ve nu s'endormir entre nous...  

 

Très belle journée à vous  

 

 

La deuxième photo est d'Anti  

  

  



04 mars 2010  

Mariposa, 13 millions de PC zombies  

 

 

C'est une nouvelle qui a de quoi laisser bouche 

bée. Elle est sortie il y a deux jours et elle est 

reprise depuis dans toute la presse.  

 

La police espagnole a démantelé, en 

collaboration avec le FBI, un réseau de pirates 

informatiques ayant infecté près de 13 millions 

dõordinateurs dans 190 pays. Le virus, Mariposa 

("papillon"), qu'ils avaient tout simplement 

récupéré  sur un site illicite et diffusé ensuite, 

était capable de voler des numéros de cartes de 

cr®dit et dõautres donn®es confidentielles.  

 

Plus de la moitié des 1 000 plus grandes 

sociétés au monde et au moins 40 institutions 

financières de premier plan ont é té infectées. Le 

virus était programmé pour collecter des 

données confidentielles dans les ordinateurs 

infectés et de les envoyer à un « centre de 

commandement et de contrôle », où elles étaient 

stockées par les pirates. Les PC zombies étaient  

également utilisés à l'insu de leur propriétaire pour relayer des spams de toutes sortes au reste du 

réseau mondial.  

 

Trois hommes ont été arrêtés, un quatrième est recherché. Il semble que ce soit des amateurs. Le plus 

âgé a 31 ans et il a fait chuter sa petite ent reprise bêtement, en se connectant sur son réseau fantôme 

(un botnet, pour les spécialistes) sans masquer son identité. Manque de bol pour lui, le botnet était 

sous haute surveillance depuis des mois.  

 

C'est une entreprise de sécurité informatique canadie nne nommée Defense Intelligence qui a détecté le 

problème début 2009. La traque a duré un an dans la plus grande discrétion. Il a fallu remonter la piste 

du virus, identifier tous les ordinateurs contaminés, neutraliser il y a quelques jours les accès 

pern icieux qu'ils établissaient et enfin, arrêter les coupables.  

 

L'un d'entre eux avait sur son PC les données personnelles de 800 000 particuliers, telles que numéros 

de carte bleue et divers mots de passe. Il semble que ces informations n'aient pas été uti lisées, le 

truand n'ayant pas eu l'idée d'en faire usage.  

 

Les policiers ont déclaré que le groupe ne se rendait pas forcément compte du trésor entre leurs 

mains, que le pire a été évité.  

 

"Vu le nombre d'ordinateurs infectés, une importante attaque de c yberterrorisme aurait pu être 

organisée", souligne le communiqué de la garde civile. Il évoque également le train de vie modeste de 

ces "petits délinquants", beaucoup plus bêtes que méchants.  



 

Mariposa sõest r®pandu ¨ lõorigine en profitant dõune faille d'Internet Explorer. Il y aurait de 4000 à 

6000 autres réseaux de ce genre en activité dans le monde.  

 

Dans les jours qui ont suivi le démantèlement de cet énorme piratage mondial, une cyber - attaque a été 

lancée sur les serveurs de Defense Intelligence, san s doute à titre de vengeance. Elle a échoué.  

  



05 mars 2010  

Au poil près  

 

 

Anti a modifié la déco de notre 

chambre. Elle a déplacé une 

étagère basse pour la mettre 

sous la fenêtre. Auparavant, à 

cet endroit, se trouvait une table 

-  l'un des bureaux d'Anti . Les 

chats trouvaient ça très pratique 

pour venir observer le paysage   

et en particulier les oiseaux. Bon, ils ne peuvent pas les attraper (surtout avec la fenêtre fermée) mais 

ça leur fait quand même du spectacle, surtout avec la petite boule de grais se accrochée à une branche, 

devant la fenêtre justement, où les mésanges viennent se nourrir.  

 

Aussi, lorsque cette table a été remplacée par l'étagère, ils ont voulu tester leur nouveau point 

d'observation. Le problème, c'est que la planche supérieure es t particulièrement lisse, ce qui nous a 

valu quelques atterrissages pas vraiment contrôlés. Mais nos grands fauves ont assez vite pris le coup, 

se glissant entre les bibelots divers, avec une précision époustouflante, au poil près, sans rien faire 

tomber. Sauf Santiago qui a voulu jouer avec une pile de minuscules coquillages -  là, il a fallu les poser 

ailleurs sinon on aurait passé notre temps à les ramasser à travers la pièce. Mais Kundun, par contre, a 

tout de suite su se fondre avec le décor. Même s'il recouvre un peu le lézard de sa fourrure épaisse 

quand il prend le guet. Je n'imagine pas quelle tête il aurait s'il avait les poils coupés à ras.  

 

 

 

 

 



A propos de ça -  et même si je risque les pires 

sévices si elle découvre que j'ai fait un 

rapprochement  pareil -  Gwlad s'est fait couper 

les cheveux hier soir. Mais attention, hein, pas en 

allant dans un salon de coiffure. C'est le salon qui 

est venue à elle. La grande classe.  

 

La coiffeuse est une personne qui est en train de 

créer son activité de coupes à domicile. Nous 

vous en reparlerons prochainement si elle veut 

bien qu'on en raconte plus sur elle. Pour le 

moment, je vais me contenter de vous dire que 

Gwlad a été ravie du résultat. Elle nous a dit  
 

qu'elle n'avait jamais eu une coupe aussi réussie.  Je sens que je vais aussi avoir recours à ses services. 

Moi qui ai toujours la flemme de sortir ou de faire un détour pour aller chez le coiffeur, je fais vraiment 

partie du public cible.  

 

Ce matin, le beau temps est de retour et il est là pour durer, cet te fois. Ca tombe bien, le weekend 

commence dans quelques heures à peine.  

 

Très belle journée à vous  

  



06 mars 2010  

Les lentilles  

Nous, en semaine, on ne loupe jamais Télématin. On adore les chroniqueurs, en particulier Alex Jaffray, 

Laura du Web, Thomas H ervé, Nathanaël de Rincquesen et, bien sûr, William Leymergie.  

 

On est aussi over fans de nos chats. Parfois, les uns croisent les autres et ils se racontent des 

histoires...  

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 



 

 

  

  


